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Contexte et problématique. 

Le changement climatique aggrave la fréquence et l'intensité des sécheresses, entraînant une 

augmentation de l’asséchement des rivières à l’échelle mondiale (Datry et al. 2018b). A mesure que les 

rivières s’assèchent, les habitats aquatiques deviennent inhabitables (e.g. forte température, anoxie, 

interactions biotiques) pour la plupart des organismes, tels que les algues, les invertébrés et les poissons 

qui meurent alors en grand nombre, notamment lorsque des refuges ne sont pas accessibles (Boulton 

2003). Les lits de rivières asséchées deviennent alors des terrains de prédilection pour les charognards et 

les décomposeurs terrestres qui les colonisent rapidement afin de tirer profit de l’abondante quantité de 

matière organique d’origine aquatique disponible (Steward et al. 2011). Ces lits de rivières asséchés 

peuvent alors devenir temporairement des habitats terrestres présentant une très forte biodiversité 

(Corti et al. 2013, Corti and Datry 2016). Ces changements de communautés pourraient également 

modifier les processus écosystémiques tels que la transformation du carbone sous forme de CO2 ou son 

transport vers les océans, puisque cette biomasse aquatique est alors potentiellement transférée 

massivement aux réseaux trophiques terrestres. Si l’utilisation de la matière organique morte d'origine 

terrestre par les organismes aquatiques a été largement étudié dans les rivières, incluant les rivières qui 

s’assèchent (e.g. (Corti et al. 2011, Bruder et al. 2011, Datry et al. 2018a) les processus de décomposition 

de la matière organique d’origine aquatique (algues, invertébrés, poissons) et leur utilisation par les 

organismes terrestres lorsque les rivières s'assèchent restent méconnue. Pourtant, explorer les processus 

permettant des échanges de matières, d’organismes et d’énergie entre milieux aquatiques et terrestres 

est essentiel à notre compréhension du fonctionnement des écosystèmes aquatique à l’orée de la théorie 

des méta-écosystèmes (Loreau et al. 2003, Gounand et al. 2018). Dans le contexte actuel de changement 

climatique, il est primordial de déterminer comment l’asséchement des rivières affecte les interactions 

entre réseaux trophiques aquatiques et terrestres. 

Objectifs. 

Lors de ce stage, nous proposons de mettre en place une expérience sur le terrain afin d’évaluer les 

facteurs environnementaux déterminant la décomposition de la matière organique d’origine aquatique, 

et de déterminer les communautés d’organismes utilisant cette ressource, durant les phases en assec. 

L’expérience seras conduite dans le bassin versant de l’Albarine, un cours d’eau intermittent qui a est un 

laboratoire régional naturel pour l’étude de l’effet des asséchements sur les écosystèmes aquatiques et 

appartenant aux sites ateliers d’observatoires régionaux (eg ZABR). Pour cette expérience nous 
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sélectionneront 12 sites présentant des caractéristiques environnementales différentes dans lesquels 

nous placerons des sachets contenant algues, poissons ou invertébrés (préparés au préalable). Ces 

sachets seront laissés in situ afin d’être colonisés et décomposés. Les sachets seront ensuite collectés et 

les pertes de masse organique et les communautés de décomposeurs présents dans les sachets seront 

déterminées en laboratoire. Le/La candidat(e) réalisera un état de l’art sur la décomposition de la matière 

organique d’origine aquatique, participera au design de l’expérience, performera l’expérience et 

collectera les données qu’il/elle traitera en laboratoire et analysera statistiquement. Un article 

scientifique sera considéré. 

Source de financement 

Les analyses et le matériel nécessaire à cette étude seront pris en charge par INRAE Lyon. Le stage sera 

indemnisé au tarif en vigueur. 

Intérêt du sujet pour le (la) candidat(e) 

Ce sujet permettra au/ à la candidat(e) d’acquérir des connaissances liées au fonctionnement des 

écosystèmes aquatiques et terrestres et tout particulièrement en lien avec le recyclage de la matière 

organique. Le/la candidate développera également des compétences liées à la mise en place 

d’expériences et le traitement de données scientifiques en laboratoire ainsi que leurs analyses 

statistiques. 

Profil recherché 

Master 2, étudiant(e) motivé(e), curieux(se), autonome, avec une bonne capacité et expérience en 

écologie aquatique et/ou terrestre. La maîtrise du logiciel R est recommandée. De plus, de bonnes 

aptitudes rédactionnelles et relationnelles sont requises. Maîtrise de l’anglais lecture et écrit souhaitée. 
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